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Projet d’études à l’université  

Boursière de la fondation Rotary pour l’année 2010-2011, j’ai été sélectionnée à l’automne 2009 

comme bénéficiaire de la bourse d’étude attribuée par le Rotary Club de Strasbourg-Sud. J’ai déposé 

ma candidature pour le Master de politiques sociales, à l’université de Melbourne, en novembre 

2010, après avoir obtenu les scores en test de langue requis par l’université pour être autorisé à 

étudier au niveau de Master en sciences sociales.  

Après une attente de plusieurs mois, des échanges de courriers électroniques avec l’université de 

Melbourne et avec mon conseiller Rotarien, Andrew Hunter, du Club de Chaddstone- East Malverne, 

de Melbourne, une offre alternative m’a été proposé par l’université, qui après examen de mon 

dossier, a estimé que ma formation scolaire ne me permettait pas d’entrer directement en Master.  

Après avoir pu remplir les démarches administratives à distance, grâce à l’aide de mon conseiller, ce 

qui n’a pas été aisé puisque mon dossier a été perdu à deux reprises, une dernière contrainte s’est 

présentée du au retard pris par ma candidature à l’université par rapport à l’agenda budgétaire de la 

Fondation Rotary. En effet, la procédure de candidature n’a pas été traitée avant la rentrée du 

premier semestre en février 2011. Ce retard était imputable aux difficultés suscitées par la nouvelle 

procédure d’examen des dossiers de candidature mis en place, pour la première fois cette année-ci, 

par l’université de Melbourne. Par conséquent, l’université m’a offert de commencer mon année au 

deuxième semestre de juillet 2011, le 25 exactement. 

Néanmoins étant boursière pour l’année 2010-2011, mes cours devaient commencer avant le 1
er

 

juillet. Suivant les conseils de Gérard Caen, d’Hélène During, j’ai recherché un cours de langue dans 

l’université de Melbourne de sorte à commencer mes études avant le 1
er

 juillet. C’est ainsi que je me 

suis inscrite au centre de langue de Hawthorne dépendant de l’université. J’y ai étudié cinq semaines 

l’anglais académique pratiqué dans le cadre de l’université, et m’y suis familiarisée avec les attentes 

par rapport aux dissertations et travaux de recherches.  

Andrew Hunter, mon conseiller, m’a organisé un rendez-vous avec la responsable pédagogique de la 

faculté de sciences sociales de sorte à ce que ma candidature soit réévaluée. Après un second 

examen, pour lesquels des documents supplémentaire ont été fournis, ma candidature en Master a 

été acceptée. Si cet événement était très positif puisqu’il me permettait de faire le Master que je 

souhaitais à l’origine, mes calculs budgétaires étaient complètement faussés par la différence de frais 

d’inscription. Le prix du Master dépassait nettement le montant de ma bourse, mes économies 

personnelles me permettant de subvenir aux coûts supplémentaires. J’ai commencé à travailler 

comme serveuse dans un restaurant italien haut de gamme où un de mes professeurs du centre de 

langue Hawthorne m’avait recommandée. Les coûts de la vie, et du loyer notamment, étant très 

élevés à Melbourne, je travaillais les jeudis, vendredis soirs et le week-end. Ce travail m’a permis de 

vivre relativement aisément jusqu’à ce que le restaurant réduise le personnel. J’ai retrouvé un travail 



dans un restaurant français gastronomique où je ne pouvais pas faire le nombre nécessaire d’heures 

par semaine pour bien gagner ma vie. Ayant à changer à de multiples reprises de logement, 

l’impression générale qui se dégageait de ma situation était un sentiment de précarité.   

 

Master en politiques sociales  

J’ai commencé mon Master en politiques sociales en juillet 2011. Mes cours m’ont énormément plu. 

Ils étaient tous extrêmement rigoureux, privilégiant le dialogue et le débat. Ils nécessitaient une 

quantité de travail conséquente. De longues lectures devaient être préparées avant les cours, mais 

cela favorisait la réflexion et les discussions de fond. J’ai suivi trois cours de deux heures le lundi, 

mardi et mercredi soirs : intitulés, conception et évaluation de la recherche en sciences sociales, 

politiques sociales comparées et problèmes sociaux contemporains.  

Ces trois disciplines étaient très complémentaires, elles m’ont permis de développer une approche 

internationale des questions liées aux politiques publiques contemporaines et plus précisément des 

questions sociales. D’un point de vue méthodologique, j’ai pu approfondir mes bases et je me sens 

beaucoup plus autonomes dans mes recherches.  

Le semestre prochain démarre un février, je devrais préparer ma petite thèse équivalent d’un 

mémoire, et suivre un cours intitulé : fondation des politiques sociales. Avant le début du semestre, 

j’aurais postulé pour une thèse en sciences sociales portant sur les programmes de réinsertion des 

détenus.  

 

Activités rotariennes 

Durant les sept premières semaines suivant mon arrivée, j’ai systématiquement été présente au 

diner hebdomadaire de mon club parrain, le club de Chaddstone- East Malverne. Dans ce cadre, j’ai 

été présentée aux autres boursiers de l’année 2010-2011 qui étaient arrivés quelques mois 

auparavant.  

J’ai également été invitée au changement de gouverneur de District (9800) qui a eu lieu dans 

l’hippodrome d’Essendon, en banlieue de Melbourne. Un autre événement notable qui a réuni plus 

de 400 Rotariens et invités, le petit-déjeuner dédié à la remise du prix Paul Harris a lieu le 16 

novembre 2011 au Royal Automobile Club de Melbourne. 

J’ai effectué deux présentations orales, accompagnées d’un power point, à propos de ma famille, ma 

région d’origine en France, ma formation scolaire, mes études à l’université de Melbourne et mes 

perspectives d’avenir.  

Andrew Hunter, mon conseiller Rotarien en Australie, m’a beaucoup aidé dans mes démarches 

administratives, lors de mon processus d’acculturation et il m’a hébergé les premières semaines de 

mon arrivée. Nous sommes restées en relation constante, et il m’a souvent invité à diner chez lui 

pour s’enquérir du déroulement de mon année scolaire. A mon retour en Australie, où je devrais 

retrouver un logement, Andrew m’a proposé de m’héberger encore une fois.  



 

Marine au milieu de Federation Square, une place emblématique de l’architecture contemporaine de 

Melbourne.  



 

Vue depuis Federation Square sur Flinder Station, la gare ferroviaire.  



 

Immeubles dans le brouillard, peu à après mon arrivée en hiver. 


